
 

 

 

 

 

 

LETTRE OUVERTE 

                                                                                                     

Conseil de Quartier pour la Sécurité de Mayotte                            Mamoudzou, le 22 avril 2016           
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Monsieur le Président de la République, Monsieur le Premier ministre, Monsieur le ministre 

de l’Intérieur, Madame le ministre des Outre-mer,  
 

 

 

Le 19 février 2016, nous étions près de 7000 âmes à être descendus dans les rues de 

Mamoudzou, à chanter la Marseillaise et à dire « PLUS JAMAIS ÇA » !  

 

Que faites-vous de cette mobilisation record à l’échelle locale pour rendre hommage aux 

victimes des agressions physiques et à ceux qui sont assassinés ? Quelle réponse apportez-vous à 

ces citoyens qui ne veulent plus subir ces violences et ces crimes au quotidien ?  

 

L’heure est grave et Mayotte saigne. L’actualité récente a encore évoqué le viol d’une 

femme par cinq individus et un jeune poignardé à M’tsapéré (commune de Mamoudzou).  

 

Nous n’avons plus le droit de banaliser cette violence et d’y passer outre parce que « nous 

sommes à Mayotte ». Encore une phrase souvent formulée par certains, qui sous-entend que sur ce 

territoire, on peut s’autoriser à faire ce qu’ailleurs on ne ferait pas !  

 

Mayotte c’est la France ! Nous aussi, nous avons droit à la protection de la République ! 

 

Il est donc plus qu’urgent d’envoyer davantage de forces de l’ordre que ce qui a été 

annoncé et d’accorder plus de moyens aux acteurs de la société civile, ainsi qu’aux collectivités 

territoriales, pour lutter efficacement de manière préventive contre l’insécurité. Nous vous 

remercions  de la réponse que vous apporterez à ce courrier pour que la population connaisse les 

mesures qui seront prises prochainement.  

 

Vous remerciant de l’attention que vous porterez à cette lettre ouverte, je vous prie d’agréer, 

Monsieur le Président de la République, Monsieur le Premier ministre, Monsieur le ministre de 

l’Intérieur, Madame le ministre des Outre-mer, l’expression de mes salutations distinguées. 

 

 

                                                                                                            Elad CHAKRINA 

Représentant du COSEM  
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